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à henri didiera 1

Pallida Mors aequo pulsat pede pauperum 
tabernas

Regumque turres. O beate Sesti,
Vita summa brevis spem nos vetat inchoare 

longam !
Jam te premet nox, fabulaeque Manes,
Et domus exilis Plutonia
Horace2

1	 Henry Didier (1823-1868) était avocat, homme politique et grand collectionneur : 
membre du conseil général de l’Ariège (dont son frère Edmond était préfet) pour le 
canton d’Ax-les-thermes, il fut élu membre du Conseil législatif en février 1852, et réélu 
en 1857 et 1863 : il venait de décéder à Vanves le 8 avril 1868, à 45 ans.

2	 « La pâle mort heurte du même pied les cabanes de pauvres et les châteaux des rois de 
la fortune. Opulent Sestius, la vie, au total si brève, nous défend d’entrer en de longs 
espoirs. Tout à l’heure vont peser sur toi la nuit et les Mânes, vains noms, et la demeure 
de Pluton. » (Odes, I, 4, v. 14-17).
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